
Avec Dieu : du devenir au revenir 

Le devenir 

« On ne naît pas chrétien, on devient chrétien ». Cette affirmation du théologien africain 

Tertullien (2ème siècle) est riche de sens et nous oriente dans notre réflexion. Devenir est un 

verbe de mouvement qui met en évidence un départ. Le verbe devenir définit un mouvement 

d’un point de départ à un point d’arrivée. Lorsqu’on applique ce verbe dans notre relation 

avec Dieu nous comprenons bien ce que dit Tertullien. Quand on naît, on n’est pas chrétien. 

Par une orientation des parents, ou par un choix personnel, on devient chrétien. Souvent, après 

un temps dans le paganisme, on décide de devenir chrétien. Donc chacun de nous a connu un 

point de départ avant de devenir chrétien. Le seul qui est lié à Dieu de par son être est le 

Christ. Car ontologiquement, Il est le seul qui est en lien avec Dieu le Père. Car Il fait partie 

de la Trinité. C’est le cas aussi pour l’Esprit saint. Même la Vierge Marie est devenue ce 

qu’elle est par son fiat. 

Le Retour 

Le verbe retourner est le contraire du devenir. Retourner suppose qu’on est devenu et après on 

a changé ou opté pour autre chose. Quand on devient chrétien, on prend une route, un chemin 

avec Dieu. Sur ce chemin, on ne parvient pas toujours à marcher au même rythme que Dieu. 

C’est comme un enfant qui prend la route entre Yaobou et Elibou. En marchant l’enfant se 

fatigue alors que le père qui est sportif marche à un rythme très élevé. Et que fait l’enfant ? Il 

décide de prendre des raccourcis, de changer de chemin ou de s’arrêter pour une pause. Nous 

aussi en tant que chrétien, on ne parvient pas à garder le même rythme que celui qui se définit 

comme « Le Chemin » : le Christ. Souvent on ne retrouve pas ce qu’on recherche dans le 

christianisme. On n’est devenu chrétien pour telle ou telle chose. Malheureusement on ne 

reçoit pas ce qu’on attend. Ce qui nous pousse à prendre d’autres chemins. Mais Dieu ne se 

fatiguant jamais de nous attendre comme l’affirme le Pape François, patiente. Il veut que nous 

revenons à Lui pour continuer la marche. 

Le danger du « Revenir » 

Le revenir à Dieu est plein de dangers et de tentations. Souvent, on peut avoir honte de 

retourner à Dieu. Après des évaluations, on peut se dire : « j’ai trop péché. Mon passé est 

lourd » donc je ne veux plus retourner. Souvent nous avons honte de l’entourage, des amis. Ce 

qui fait qu’on préfère continuer notre route. Ceux qui décident de maintenir leurs chemins 

restent dans la perdition. Donc le revenir suppose humilité, abaissement, décision. Nous 

pouvons regarder ceux qui sont revenus à Dieu cela peut nous aider. Dans la Bible, David 

après l’adultère accompagné d’un crime, a décidé de revenir : il est devenu l’ancêtre de Jésus 

et le messie est appelé : « Fils de David » : l’enfant prodigue a décidé de revenir et il est 

devenu un roi. Pierre après avoir renié Jésus trois fois pleure et revient. Il reçoit la clé du 

paradis et devient le roc sur lequel est bâti l’Eglise. L’enfant prodigue a décidé de revenir à 

son père et il a été accueilli en fanfare. Paul après avoir massacré les premiers chrétiens est 

devenu l’un des plus grands chrétiens. C’est cet ancien persécuteur que nous écoutons chaque 

jour. 

Avec Dieu ce n’est pas le fait de marcher avec Lui aux mêmes rythmes ou le fait de partir « 

devant » qui est important, mais de devenir et de revenir. Car il y a la joie au ciel lorsqu'un 

pécheur décide de revenir. La miséricorde de Dieu doit être toujours comprise dans les verbes 

: « devenir » et « revenir ». 

 


